
En 2019à la prison de 
Berkendael, Rocco 
est mort. Il souffrait 

de diabète depuis de nombreuses années, ce qui 
demandait des soins particuliers procurés par les 
détenues elles-mêmes.
Ce matin-là, dans la cellule de la détenue qui s’occupait de lui, Rocco 
PRQWUDLW�GHV�VLJQHV�GH�IDLEOHVVH���XQ�VRXලH�FRXUW��XQH�IDWLJXH�LQWHQVH��XQH�
perte de poids. Le vétérinaire fut rapidement appelé mais quelques heures 
plus tard, Rocco s’éteignait. En deuil, le rythme de la prison de Berkendael 
s’est arrêté un temps pour se recueillir. Agents et femmes détenues furent 
touchés par la nouvelle. Plusieurs agents pénitentiaires et la détenue qui 
prenait soin de Rocco se sont réunis dans la cour de la prison pour son 
enterrement.

A Berkendael, il est commun de rencontrer des chats dans 
les couloirs ou la cage d’escalier de la prison�� ,OV�DUULYHQW�SDU�
l’intermédiaire des agents qui les introduisent en prison, avec l’accord de 
OD�GLUHFWLRQ��,OV�VRQW�OLEUHV�GH�FLUFXOHU�R��LOV�YHXOHQW�HW�GH�FKRLVLU�OD�FHOOXOH�
dans laquelle ils se sentent le plus à l’aise. Bien nourris et soignés, les chats 
ont tendance à SUHQGUH�UDSLGHPHQW�GX�SRLGV��3DUDGR[DOHPHQW��OHV�FKDWV�
semblent se sentir à�O·DLVH�HQ�SULVRQ��,OV�IRQW�SDUWLH�LQWpJUDQWH�GX�OLHX��3RXU�
les personnes détenues, les chats apportent une réelle présence apaisante. 
On pourrait presque dire qu’ils font partie de l’équipe (para) médicale et 
TXH�PDOJUp�HX[��LOV�SURGLJXHQW�GHV�VRLQV�GH�VDQWp�QRQ�QpJOLJHDEOHV�

/·DQLPDO�QH�MXJH�SDV��&DOPH��GRX[�DX�FRQWDFW��HQ�OH�FDUHVVDQW��OD�SHUVRQQH�
s’apaise, sa respiration ralentit, son attention se focalise sur l’animal. L’énergie 
UHVVHQWLH�HVW�GpFULWH�FRPPH�SRVLWLYH�SDU�OHV�SHUVRQQHV��,OV�YLYHQW�OH�PRPHQW�
présent et pendant un instant, mettent de côté leurs peurs pour s’ouvrir 
à l’animal mais aussi à l’autre personne présente à ce moment-là. L’animal 
permet à l’autre de communiquer et de parler de soi plus facilement et de ses 
sentiments et de ses émotions. L’animal peut « aider une personne à s’ouvrir, 
à traverser des barrières »1 ce qui parfois bloque chez un psychologue 
clinicien classique.

Cette présence animalière comme « outil thérapeutique » lorsque la 

communication ou la socialisation pose problème n’est pas nouvelle. La 
médiation animale ou la zoothérapie est une pratique assez courante qui 
s’est professionnalisée avec le temps et donc perfectionnée.

,O�V·DJLW�G·XQH�PpWKRGH�FRPSOpPHQWDLUH�TXL�IDYRULVH�OHV�OLHQV�QDWXUHOV�
TXL�H[LVWHQW�HQWUH� OHV�KXPDLQV�HW� OHV�DQLPDX[�j�GHV�ÀQV�SUpYHQWLYHV�
et thérapeutiques. La médiation animale ne se substitue pas à une 
autre thérapie : elle vient en complément des autres prises en  charge. 
=RRWKpUDSLH�4XpEHF�HQ�GRQQH� OD�GpÀQLWLRQ� VXLYDQWH� �� ª�activité qui 
s’exerce sous forme individuelle ou de groupe à l’aide d’un animal familier, 
soigneusement sélectionné et entraîné, introduit par un intervenant 
TXDOLÀp�GDQV� O·HQYLURQQHPHQW� LPPpGLDW�G·XQH�SHUVRQQH� FKH]�TXL� O·RQ�
cherche à susciter des réactions visant à maintenir ou améliorer son 
SRWHQWLHO�FRJQLWLI��SK\VLTXH��SV\FKRVRFLDO�HW�D૽HFWLI�».

En d’autres termes, la médiation animale est la recherche 
des interactions positives issues de la mise en relation 

LQWHQWLRQQHOOH� KRPPH�DQLPDO� DÀQ� GH�
maintenir ou d’améliorer un état de bien-
rWUH�SK\VLTXH��PHQWDO�HW�VRFLDO3.

&HWWH�SUDWLTXH�D�IDLW�VHV�SUHXYHV�pJDOHPHQW�HQ�SULVRQ��$X[�
Etats-Unis, Jerôme Kramer, un shérif du Nebraska remarque 
que les chats ont un apport positif sur la condition mentale 
des pensionnaires des maisons de retraite et décide 
d’introduire des chats auprès des détenus de la prison 
locale. « Et ça marche (…) même les prisonniers les plus 
réticents au début sont devenus totalement accros 
DX[� FKDWV���� '·DLOOHXUV�� OD� SUHPLqUH� VDQFWLRQ� TXH� IDLW�
SHVHU�OH�6KpULI�TXDQG�LO�VH�SDVVH�GHV�WUXFV�DQRUPDX[�
chez les prévenus est de leur retirer les chats. Et le 
résultat est immédiat.� 7RXW� OH�PRQGH� VH� FDOPH¬�»4. 
Les premiers programmes de thérapie assistée par 
O·DQLPDO�RQW� YX� OH� MRXU� HQ������GDQV�XQH�SULVRQ�GH�
:DVKLQJWRQ�HW�DXMRXUG·KXL��ULHQ�TX·DX[�(WDWV�8QLV��RQ�
compte plus de 290 établissements pénitentiaires qui 

appliquent une telle méthode�. C’est une pratique que l’on trouve 
également en France. L’association

Evi’dence6  WUDYDLOOH� � DXSUqV� � GH� � QRPEUHX[� � pWDEOLVVHPHQWV��
pénitentiaires  sur  le territoire français avec des objectifs multiples 
pour les détenus en terme de resocialisation et d’humanisation. Les 
EpQpÀFHV� VRQW�PXOWLSOHV7. Autant pour les personnes détenues que 
SRXU� OHV� VXUYHLOODQWV� PDLV� pJDOHPHQW� SRXU� OHV� DQLPDX[� �TXL� VRQW�
VRXYHQW�GHV�DQLPDX[�PDOWUDLWpV��DEDQGRQQpV�RX�HQ�VRXරUDQFHV�TXL�
sont recueillis par l’association et soignés par les détenus. L’animal, à 
VRQ�WRXU��UHSUHQG�FRQÀDQFH�HQ�O·KRPPH�HW�VH�UHWURXYH�XQH�QRXYHOOH 
vie.

En Belgique, le SLAJ a utilisé la médiation animale. En 2012, le projet a 
GpEXWp�DX�VHLQ�GH�OHXU�EXUHDX�GDQV�OH�FDGUH�G·DLGH�DX[�YLFWLPHV�SRXU�
IDFLOLWHU� OH� OLHQ�HW�GpQRXHU� OD�SDUROH�� ,OV�RQW�HQVXLWH�PLV�FH�SURMHW�HQ�
place à la prison de Forest8 pendant une période d’un an. Les parloirs 
GH� OD� SULVRQ� GH� )RUHVW� VRQW� SOXV� JUDQGV� TXH� GDQV� OHV� GHX[� DXWUHV�
SULVRQV�EUX[HOORLVHV��FH�TXL�ODLVVH�SOXV�G·HVSDFH�j�O·DQLPDO�SRXU�ERXJHU�
dans la pièce.

/HV� DYDQWDJHV�GH� OD�PpGLDWLRQ�DQLPDOH� VRQW�QRPEUHX[� �� O·DQLPDO� IDFLOLWH�
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dans un premier temps le contact avec le personnel pénitentiaire, et 
contribue à faire baisser certaines tensions au sein du groupe9��,O�DLGH�OH�
détenu à retrouver l’apaisement (par le toucher, ensuite par la parole) et 
XQH�FRQÀDQFH�PLVH�à mal, et à canaliser son agressivité en recréant un lien 
DරHFWLI�DYHF�XQ�être�YLYDQW�HQ�TXL�OH�GpWHQX�SHXW�DYRLU�HQWLqUH�FRQÀDQFH�
(l’animal ne porte pas de jugement, il n’est pas rancunier). Comme le dit 
Boris Levinson (Pionnier de la Zoothérapie) : « L’animal ne se nourrit pas 
d’attentes idéalisées envers les humains, il les accepte pour ce qu’ils sont et 
non pas pour ce qu’ils devraient être ». 

/·DQLPDO�HVW�VRXUFH�G·DSSUHQWLVVDJH�HW�UHSUpVHQWH�XQ�H[FHOOHQW�PR\HQ�GH�
socialisation, de communication, qui incite au respect de l’autre, au partage, 
à la patience.

C’est la triangulation de la relation qui permet de libérer 
la parole avec des personnes qui ont du mal à s’exprimer 
verbalement (« ce n’est pas le chien qui est magique, c’est le 
triangle ») et qui facilite le lien et le maintien dans une durée. 
Parfois le lien ne prend pas, dans ces cas-là, il ne faut pas 
forcer��/·DQLPDO�SHXW�WUqV�ELHQ�GpFLGHU�GH�VH�FRXFKHU�HW�GH�GRUPLU��,O�HVW�
impératif de respecter le rythme de chacun. Dans cette triangulation, l’autre 
se sent valorisé, il est responsable et prend soin de l’animal et au travers de 
l’animal, c’est aussi de lui-même qu’il prend soin. Cette revalorisation a un 
impact à ORQJ�WHUPH�WHOOH�TXH�O·H[SOLTXH�6X]\�9DOHQWLQ�GDQV�VD�WKqVH10 : « en 
développant sa communication avec autrui, le détenu conserve ou même 

1 Sophie Buyse, La thérapie assistée par l’animal, Médiation animale, la thérapie assistée par O·DQLPDO�([SRVp�à�O·XQLYHUVLWp�3DULV�;,,,�HQ�PDUV������SRXU�OH�'8�
d’éthologie et zoothérapie, sur le site : https://www.psy.be/fr/conseils/la-therapie-assistee-par-lanimal

1 Formation pour devenir zootherapeute: https://www.institut-zootherapie.be/

&HUWLÀFDW�XQLYHUVLWDLUH�j�/LqJH��8/J��HQ�PpGLDWLRQ�DQLPDOH�https://www.programmes.uliege.be/cocoon/20192020/programmes/HYCUMA91_B.html 
Formation à l’hippotherapie: https://www.ferme-equestre.be/formations/CUhippo.html)
3 ref: http://anim-ose.be/zootherapie/

4 ref: KWWS���ZZZ�PLFHWWR�FRP�DFWXDOLWH�����GHV�FKDWV�GDQV�OD�SULVRQ�GX�1HEUDVND�DX[�86$
��&RRNH�DQG�)DUULQJWRQ��7KH�HරHFWLYHQHVV�RI�GRJ�WUDLQLQJ�SURJUDPV�LQ�SULVRQ�������

6 https://www.evi-dence.fr/

7 &RRNH�DQG�)DUULQJWRQ��7KH�HරHFWLYHQHVV�RI�GRJ�WUDLQLQJ�SURJUDPV�LQ�SULVRQ�������

8 Ce projet est temporairement suspendu pour des raisons logistiques.
9 A ce titre, l’étude croisée psychologie/anthropologie de Jessie Ansorge Jeunier et Bénédicte De Villers sur la médiation animale en prison, « des 
Camargues et des Hommes »�GpFULW�ELHQ�OHV�DSSRUWV��OHV�HරHWV�HW�OHV�IUHLQV�LQKpUHQWV�à la mise en place d’un dispositif de médiation animale dans un 
FRQWH[WH�GH�GpWHQWLRQ�GH�ORQJXHV�SHLQHV��à la fois sur les détenus et le personnel pénitentiaire.
10 3RXU�VRQ�GRFWRUDW�GH�YpWpULQDLUH�LQWLWXOpH�ª�FRPPHQW�SHUPHWWUH�DX[�SULVRQQLHUV�GH�ORQJXH�GXUpH�G·DYRLU�XQ�FKDW�GDQV�OHXU�FHOOXOH�«��)DFXOWp�GH�PpGHFLQH�GH�
Creteil, 2006

11 KWWSV���ZZZ�FS�VW�EHUQDUG�EH�QRWUH�RරUH�GH�VRLQV�SURMHWV�WKHUDSHXWLTXHV�VSHFLÀTXHV�WKHUDOSDJD�

12 Baun and al., 1984.

développe une arme non négligeable pour sa sortie, car cela lui permettra 
G·pYLWHU�OD�SHXU�G·DරURQWHU�OHV�DXWUHV�GDQV�VHV�UHFKHUFKHV�IXWXUHV�G·HPSORL�
ou de logement, et cela sera indispensable à la réussite de sa réinsertion ».

Pour terminer, au centre psychiatrique Saint Bernard de Namur, des 
SV\FKRORJXHV� RQW� PLV� HQ� SODFH� OD� 7KpUDOSDJD�� XQ� SURMHW� LQQRYDQW� HQ�
]RRWKpUDSLH��,O�V·DJLW�G·XQ�SURMHW�GH�WKpUDSLH�DVVLVWpH�SDU�O·DOSDJD�TXL�HVW�XQ�
DQLPDO�SDUWLFXOLHU�DYHF�OHTXHO�RQ�WUDYDLOOH�DYHF�VHV�SURSUHV�OLPLWHV��,O�\�D�GHV�
HQGURLWV�R��RQ�SHXW�OH�WRXFKHU�RX�SDV��FH�TXL�UHQYRLH�à nos propres limites, 
ce que l’on peut faire ou pas. L’ancrage, le retour à soi, se réalise en fonction 
de la relation que l’on développe avec l’animal. L’équipe travaille le repli sur 
soi, les problèmes à verbal1iser ses émotions et la gestion du stress11.

(Q�FRQFOXVLRQ��VL�O·206�GpÀQLW�OD�VDQWp�FRPPH�« un état de complet bien-
être physique, mental et social, et (qui) ne consiste pas seulement 
HQ�XQH� DEVHQFH�GH�PDODGLH�RX�G·LQÀUPLWp� «�et que de nombreuses 
études ont démontrés que la présence et le contact avec un animal a une 
LQÁXHQFH�SRVLWLYH�VXU�QRV�pWDWV�GH�VWUHVV�HW�G·DQ[LpWp�12, la zoothérapie 
en prison pourrait participer directement ou indirectement à l’amélioration 
de la santé des détenus. Elle pourrait être une option thérapeutique à ne 
pas négliger dans nos prisons belges. Ce lien qui unit l’homme à l’animal 
pourrait jouer un rôle dans l’amélioration de l’état mental et émotionnel 
GX�GpWHQX��GH�VD�VWLPXODWLRQ�HW�GH�VRQ�LPSDFW�DරHFWLI�HW�SDU�FRQVpTXHQFH�
avoir un impact positif sur la continuité de soins.

Espérons que dans un 
avenir proche, les projets de 
médiation animale puissent 
participer aux soins de santé 
en prison en créant des 
ponts et des liens entre les 
différentes pratiques.
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